
L'IN-STRUG.TION OBIJIGATOIRt

On veut sét-ietisement,.paraît-il, demander à la légfislatuire de
cette province une loi rendant l'instruction graititUe et ob1b»oloirr.

Nous ne pouvons dissimuler ce qu'ont (le choquant pouir tns~
oreilles -ces mots sonores auqesnous sommes si liabituéës
a voir joindre c'elui de Maique.

L'instruction Maiquze, gratujiie et obligatIoire, voilà bien le iêvP
*dont les sectes nmaçonni ques, enniemies de la famille et de l'E-
glise, poursuivent ailleurs la-réalisation ; elles y voient le-moyen
sr et prompt de s'emparer -de toute une génération pour la for-

mer à leur image, c'est-à-dire danis la haine de Dieu et de toute
alitorité.

Loin de nous la pensée de supposer des intentions déloyales
à ceux qui né Idéeirent actuelement pour notre pays rien autre
chose q-ue l'instruction graiftffe, èt obligatoire :rnous sommes
prêt à admettre au contraire que, dans leur esprit, une telle lé-
gi-slation, forçant tout le inonde &- devenir savant, ne pourrait
prôduire que d&heureux résultatîýpour le bien tempor-el et moral
de la population ; et c'est- parce Cie nous croyons leurs inteil-
tiens droitesi et -pures -que nous rappelons ici les-principes, les
seuls principes qui doivent les guider eil cette:matièi»e s'ils 'ven-
lent réellement ngir commed..bschéis tns'por
à léser aucun droit.

Sur ce sujet, dont l'importance n'&-I.appe à personne, les doc-
-tr-ines les plus bizarres ont été émises non seulement à l'étranger,
mais même en ce pays- catholiquxe ; on est aljsud iiee
l'enfant appartient avant tout à la société, et qu'à_l'Etat revient
le -droit.de -l'élever, d'en faire un citoyen capable par son instruc-
tion -et ses vertus cliques de rendre de sérieux services à s
patrie.

'Erreur fondamentale très grave, mais qui se dissipe aisément
à-la simple lumière dii bon -sens.

En eéffei, après Bien, qui est l'auteur de la Vie naturelle de l'en-
--- ant-siio l-père&qni,- par-là- même, a reç.u de droit divin toute

--âtoiîéstr -l'ducatLion' -nat1urelle de-*eet enat-à-lui* incombe -


